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Poursuivant le travail innovant et radical d’Aviel Cahn depuis
son départ de l’Opera Ballett Vlaanderen pour le Grand-Théâtre
de Genève, son successeur Jan Vandenhouwe a invité le cinéaste
français  Philippe  Grandrieux  à  mettre  en  images,  pour  sa
première mise en scène d’opéra, le sublime Tristan und Isolde
de Richard Wagner. Le réalisateur de « Sombre » et « Malgré la
nuit » en propose une vision fascinante et hypnotique, qui
repose sur l’emploi intensif d’images vidéo, à l’instar du
travail  de  Bill  Viola  /  Peter  Sellars  dans  la  désormais
mythique  production  de  l’Opéra  de  Paris,  donnée  pour  la
première fois en 2005. Il reprend l’idée d’une expérience
immersive pour les spectateurs, d’autant plus totale ici qu’il
a souhaité supprimer le sur-titrage afin que rien ne vienne
capter  leur  attention,  hors  de  ces  mêmes  images  vidéo,
projetées sur une tulle séparant la salle de la scène, alors
que les chanteurs n’apparaissent que de manière fantomatique
derrière,  le  plateau  étant  plongé  dans  une  quasi  totale
pénombre, sans le moindre élément de scénographie visible.
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Chaque acte porte un sous-titre, la « Rage » pour le I, la «
Luxure » pour le II, et la « Tristesse » pour le III. Trois
actrices différentes incarnent, à l’écran, ces trois états
d’âme  d’Isolde  (dans  l’ordre  Nathalie  Remadi,  Vilma
Pitrinaite, Eleni Vergeti), et prêtent leur visage et leur
anatomie, jusque dans ses aspects les plus intimes, scrutés et
fouillés pendant de longs mois par les caméras de Grandrieux.
Des images qui se superposent parfois, souvent convulsives et
syncopées,  mais  d’une  troublante  beauté  visuelle.   À  ces
images de corps de femmes nues se rajoutent des visuels plus
végétaux ou marins, pendant les deuxième et troisième actes,
d’une  fascinante  beauté  également,  les  éléments  naturels
faisant écho aux soubresauts des corps. Coup d’essai, coup de
maître pour un spectacle que nous qualifierons de magistral !

Première mise en scène d’opéra de Philippe Grandrieux

La rage, la luxure, la tristesse
Magistral Tristan à Gand
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Dans le rôle de Tristan, nous retrouvons avec plaisir et
bonheur le ténor australien Samuel Sakker, un mois seulement

après avoir chanté ce même rôle à l’Opéra national de Lorraine
(nous y étions), et de manière encore plus éclatante (si cela
était possible) à Gand qu’à Nancy. En plus de sa remarquable
puissance et de sa souveraine endurance vocale, le chanteur
stupéfie également par son phrasé et son chant radieux qui

emportent l’adhésion d’un public qui l’ovationnera longuement
au moment des saluts. Sa partenaire, la soprano argentine

Carla Filipcic Holm, rayonnante Ariadne (auf Naxos) sur cette
même scène l’an passé, ne démérite pas dans le rôle d’Isolde,

même si la prestation n’atteint pas la même perfection. En
cause, sa prononciation de la langue de Goethe, quelques aigus

criés et quelques difficultés de contrôle du souffle, qui
restreignent le rayonnement de sa mort. Mais elle n’en apporte

pas moins de très grands atouts à Isolde : un timbre à la
beauté prenante, une voix chaude et ronde dans le médium et le

grave, conférant à son personnage une aura d’énergie et de
sensualité assez irrésistible. Dans la famille Brangäne au

timbre clair et à l’aigu glorieux, la mezzo allemande
Dshamilja Kaiser fait une excellente impression, tandis que le

vétéran Albert Dohmen qui arbore toujours une voix riche et
sonore, pétrie d’humanité, somme toute idéale pour incarner le

Roi Marke. De leur côté, le Kurwenal du baryton germano-
italien Vincenzo Neri et le Melot du baryton canadien Mark

Gough ne méritent que des éloges, de même que le jeune marin
(et pâtre) de Hugo Kampschreur, au timbre clair et

juvénilement projeté. Le chœur maison, superbement préparé par
Jan Schweiger, se couvre également de gloire dans chacune de

ses interventions.
Dernier bonheur de la soirée, la baguette du directeur musical
de l’Orchestre Symphonique de l’Opéra Ballet des Flandres,
l’argentin Alejo Perez, dont chaque direction musicale suscite
en nous le même enthousiasme et la même admiration. De grands
moments orchestraux étaient donc à prévoir, mais le résultat
dépasse encore largement nos attentes. Difficile de percer les
mystères de ce travail de magicien des sons, mais Perez fait
avancer  sa  phalange  toujours  à  bonne  allure,  les  nuances
évident subtilement la masse sonore en créant de multiples
transparences, avec de somptueux effets de fondu / enchaîné,
et de constantes impressions de ressac, de recouvrement par



une nouvelle vague qui vous emporte, à chaque fois, un peu
plus loin… Du grand art !
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CRITIQUE, opéra. OPERA BALLETT VLAANDEREN, opéra de Gand, le
25 mars 2023. R. WAGNER : Tristan und Isolde.  S. Sakker, C.
Filipcic Holm, D. Kaiser, A. Dohmen, V. Neri… P. Grandrieux /
A. Perez. Photos © Annemie Augustjins
 

 

 

Vidéo : Tristan und Isolde selon Philippe Grandrieux à l’Opéra
Ballet des Flandres

 

 

 

 

 

CRITIQUE,  opéra.  NANCY,  le
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1er  fév  2023.  WAGNER  :
Tristan  und  Isolde.  Sakker,
Röschmann, Extrémo, J. Park…
L. Hussein / T. Rodrigues.
 

 

____________________________________

Hasard des calendriers, c’est à une pluie de Tristan und
Isolde que les mélomanes hexagonaux vont pouvoir assister en
deux mois, avec cette nouvelle production de l’opus wagnérien

à l’Opéra National de Lorraine signée par Tiago Rodrigues,
alors que Paris remonte une énième fois la splendide régie du

duo Sellars/Viola, et que le Capitole et l’Opera Ballet
Vlaanderen (Gand / Anvers) s’apprêtent à leur tour à monter

leur Tristan (en mars 2023).

Récemment nommé à la tête du Festival d’Avignon à la place
d’Olivier Py (qui lui vient d’être nommé directeur général du
Théâtre du Châtelet avec effet immédiat), l’homme de théâtre
lisboète signe là sa première réalisation lyrique… qui ne nous
a pas convaincus ! Connu pour simplifier et rendre accessible
au plus grand nombre les « grands » textes, en soulignant leur
humanité  pour  mieux  la  relier  à  la  nôtre,  il  adapte  son
concept à l’ouvrage de Wagner, et remplace tout le texte de
l’Echanson de Bayreuth par un nouveau de son propre cru, grâce
à deux comédiens-danseurs (Sofia Dias et Vitor Roriz) qui
manipuleront pas moins de 1000 pancartes se substituant aux
surtitres. La scénographie est ainsi composée d’une immense
bibliothèque  disposée  en  hémicycle  où  des  rayonnages
contiennent des milliers de pancartes que, dans un ballet
incessant et millimétré, les deux artistes tendront vers le
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public en le regardant droit dans les yeux, en n’ayant par
ailleurs que peu d’interaction avec les protagonistes, si ce
n’est au troisième acte où ils « accompagneront » la mort des
deux héros.

Dans ce nouvel univers, les protagonistes perdent leur nom
contre des entités génériques : « L’homme triste » (Tristan),
« La femme triste » (Isolde), « L’amie de la femme triste »
(Brangäne) , « L’homme puissant »(Le Roi Marke), « L’homme
ambitieux » (Melot) et « L’ami de l’homme triste » (Kurwenal)
! Les textes de Rodrigues, qui se résument à des explications
de  texte  par  trop  simplets,  affadissent  et  dénaturent  la
sublime prose de Wagner (trop amphigourique à son goût), et la
distance qu’il prend avec elle (« Beaucoup de mots / trop de
mots  tuent  l’amour  »),  si  elle  fait  parfois  rire  les
spectateurs, ne rend guère justice à l’œuvre. L’on se surprend
à bien vite ne plus regarder les pancartes pour se concentrer
sur les chanteurs, mais la direction d’acteurs étant presque
aux abonnés absents, avec des personnage la plupart du temps
statiques, l’exercice devient vite compliqué et tout aussi
lassant !

 

 

Sans emphase et fluides
Révélations wagnériennes à Nancy…

les somptueux Tristan de Samuel Sakker
et Mark de Jongmin Park

 

 



L’homme et la Femme tristes… Samuel Sakker et Dorothea
Röschmann (DR)

 

Le ténor australien Samuel Sakker est une révélation dans le
rôle de Tristan. Avec son timbre robuste et barytonant, il

fait preuve d’une vaillance, tout au long de sa scène
d’agonie, que les spectateurs n’expérimentent pas tous les
jours au théâtre. Les registres, magnifiquement soudés, lui

permettent de parcourir toute la gamme des émotions, sans
esquisser aucune des difficultés de ce rôle meurtrier et sans
montrer le moindre signe de surmenage. Las, la prestation de

la belle chanteuse mozartienne puis straussienne qu’a été
Dorothea Röschmann ne se situe pas sur les mêmes hauteurs, et

l’écriture ardue de Wagner lui donne maille à partir : au-
dessus du La, l’aigu se transforme en cri, et les contre-ut
seront souvent esquivés dans le duo du II, au profit de son

partenaire qui ne connaît pas ces mêmes difficultés. L’artiste
n’en demeure pas moins touchante, sa diction souveraine et ses

talents de diseuse finissant par faire passer la pilule de
registre aigu problématique.
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Autre découverte majeure de la soirée, le magnifique Roi Marke
de la basse coréenne Jongmin Park, dont le registre grave, le
contrôle absolu de la ligne, la profonde humanité font passer

maint fois le frisson le long de l’échine. Le beau timbre
sombre de la mezzo française Aude Extrémo est toujours un
atout, dont sa généreuse Brangäne bénéficie, sans césure
aucune dans un organe opulent et magnétique. Enfin, le

Kurwenal de Scott Hendricks comme le Melot de Peter Brathwaite
sont honnêtes, sans laisser de grands souvenirs, à l’inverse
d’Alexander Robin Baker, dans le double emploi du Matelot et
du Berger, qui donnent une épaisseur inhabituelles à ces deux

emplois.

A la tête de l’Orchestre de l’Opéra National de Lorraine, Léo
Hussein tissent une toile qui porte les voix sans jamais les
étouffer.  Les  sonorités  ont  une  fluidité  rare  dans  ce
répertoire, où l’emphase est généralement de rigueur ; la
qualité superlative de de chaque pupitre (même si le compte
n’y est pas du côté des cordes !) permet au chef anglais de
faire entendre un Wagner dégraissé, presque allégé, qui donne
tort à ceux qui voient en lui un fossoyeur du beau chant. On
aurait cependant aimé plus de dramatisme dans les finale des
deux premiers actes, qui n’exhalent pas ici l’ampleur ni le
souffle que la partition réclame…

 

 

________________________________
CRITIQUE, opéra. NANCY, Opéra National de Lorraine, le 1er
février 2023. WAGNER : Tristan und Isolde. Sakker, Röschmann,
Extrémo, J. Park… L. Hussein / T. Rodrigues. Photos © Jean-
Louis Fernandez

 

 



 

VIDÉO
________________________________
Teaser  vidéo  :  Tristan  und  Isolde  à  l’Opéra  National  de
Lorraine par Tiago Rodrigues
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TOULOUSE, Capitole. WAGNER :
Tristan  und  Isolde  (Nicolas
Joel) : 26 fév – 7 mars 2023
C’est la production lyrique événement à TOULOUSE dès le 26
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février 2023 et pour seulement 4 représentations !
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sujet  central  de  l’action  médiévale,  dans  laquelle  Wagner
libère son émotion en continu et aborde la mystique de l’Amour
absolu. SI la scène illustre le geste d’un chevalier et d’un
roi affrontés ; en réalité Tristan trahit le roi Mark en
succombant à l’amour
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réciproque que sucite la princesse Yseult, qu’il est censée
escorter et protéger jusqu’au souverain. Mais au cours de la
traversée  vers  la  Cornouaille,  Tristan  croise  le  regard
d’Yseult et le coup de foudre les foudroie tous les deux, en
extase d’amour et de mort. L’acteur principal est l’orchestre
dont le chant exprime la psyché souterraine des individus ; la
force du désir, le dépassement à le sublimer ou l’échec et la
mort à le contenir. Après un Parsifal mémorable réunissant la
même distribution, le chef Frank Beermann aborde ce nouveau
Wagner à Toulouse, auréolé de la réussite de la production
précédente.  Gageons  que  le  cycle  ainsi  défini  –  une  même
distribution dans deux Wagner ambitieux (Sophie Koch : hier
Kundry, ici Isolde / Nikolai Schukoff : hier Parsifal / ici
Tristan  /  Matthias  Goerne,  Pierre-Yves  Pruvot)  promet  un
second choc pour les spectateurs. La mezzo Sophie Koch qui
admire l’interprétation de Waltraud Meier (laquelle «  a une
typologie vocale semblable à la mienne », dixit l’intéressée)
trouvera t-elle les modalités pour chanter Isolde en fonction
de sa propre voix, car le medium est sollicité et les aigus
tendus ? De même pour Nikolai Schukkof qui a chanté Siegfried
(Ring du Châtelet / Bob Wilson) mais pour lequel il s’agit à
Toulouse de son premier Tristan ! Réponse à partir du 26
février 2023
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TOULOUSE, Capitole
WAGNER : Tristan und Isolde

4 représentations
26 février et 4 mars à 15h

1er et 7 mars à 18h



Frank Beermann, direction musicale
Nicolas Joel, mise en scène

Réservez vos places
directement sur le site du Capitole de Toulouse

:
https://www.theatreducapitole.fr/
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Richard Wagner (1813 – 1883) : TRISTAN UND ISOLDE
Action (Handlung) en trois actes
Livret du compositeur
Créé le 10 juin 1865 au Königliches Hof- und Nationaltheater
de Munich

Sophie Koch, Isolde
Nikolai Schukoff,Tristan
Matthias Goerne, Roi Marke
Anaïk Morel, Brangäne
Pierre-Yves Pruvot, Kurwenal
Damien Gastl, Melot
Valentin Thill, Le Jeune Matelot / Le Berger
Matthieu Toulouse, Le Pilote
Orchestre national du Capitole
Chœur et Maîtrise de l’Opéra national du Capitole
Gabriel Bourgoin, chef du chœur

Tarifs : de 10 à 113 €
Durée : 5h10 avec entractes

opéra en langue allemande surtitré en français
www.theatreducapitole.fr
+33 (0)5 61 63 13 13

Photo : Patrice NIN
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PARIS,  TCE.  Nouveau  Tristan
und Isolde par Pierre Audi
PARIS,  TCE.  Wagner  :  Tristan  und
Isolde.  12-24  mai  2016.  Nouvelle
production  du  Tristan  de  Wagner
signée Pierre Audi. Après l’abandon
(pour  raisons  personnelles)  d’Emily
Magee, initialement programmée, c’est
la soprano Rachel Nicholls, habituée
du  rôle  d’Isolde  qui  reprend  le
flambeau de cette nouvelle production
parisienne. En 1857, Wagner suspend
la composition du Ring (Siegfried) :
il ne se remet de sa passion brûlante (consommée ou non) pour
l’épouse  de  son  protecteur  Otto,  Mathilde  Wesendock  qui
l’obsède au delà de tout (il est pourtant marié à Minna): le
couple  de  mécènes  a  installé  le  musicien  dans  une  petite
maison situé sur leur vaste propriété à Zurich. Structurant
finalement le matériau de cette tragédie domestique, Mathilde
n’est  pas  compatible  avec  lui  et  son  statut  de  musicien
errant, Wagner rejoint Venise, et s’installe avec son cher
compagnon,  son  piano  Erard,  au  dernier  étage  du  Palazzo
Giustiniani en s’emmurant lui-même, capitonnant l’ensemble des
pièces d’un épais velours pourpre qui l’isole totalement des
bruits de la Cité : Mathilde a préféré renouer avec son époux.
Le compositeur éprouve tous les tourments de l’âme à Venise,
songe au suicide, relit Shopenhauer… Pour conjurer sa solitude
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et sa souffrance, Richard conçoit un opéra de l’amour absolu,
entier, exclusif, radical lui-aussi tout en démontrant bien
que dans la réalité il est lui voué à l’échec : amants maudits
sur  cette  terre,  Tristan  et  Yseult  n’ont  aucun  chance  de
s’unir  ici  bas  :  la  nuit  est  le  suel  cadre  de  leur
épanouissement et de leur possible fusion (d’où l’enchantement
crépusculaire  de  l’acte  II).  Ainsi  Tristan  est  un  opéra
lagunaire  et  vénitien,  flottant,  suspendu  sur  des  eaux
létales,  jamais  précises,  aux  miroitements  inachevés  mais
constants; la porte vers le rêve et la surréalité. Plongeant
au cœur d’une mélancolie absorbante et infinie. Wagner ne peut
jouir et aimer sans passion et extase ultimale. On comprend
que son rêve d’amour n’ait aucune chance dans la réalité.
Pourtant bientôt après le traumatisme de son union / implosion
avec Mathilde, se profile une autre amoureuse, la femme dont
il a toujours rêvé : Cosima (née Liszt).

Amours contrariés, opéra
transcendé

Interceptant une lettre enflammée de Richard à Mathilde, Minna
menace de tout révéler à Otto ; ce qui du reste à bien peu
d’importance,  vu  qu’Otto  et  Mathilde…  sont  en  réalité,
séparés. Au mment où Flaubert publie Madame Bovary, portrait
acide et clinique d’un romantisme lui aussi avorté, Wagner
s’enferme dans une passion enflammée que la surenchère et la
radicalité  passionnelle  (il  est  comme  cela  toujours  dans
l’excès), mène au drame de la frustration.
Tristan, héros impuissant, condamné à une langueur extatique,
reflète  comme  un  miroir  intime,  les  forces  souterraines
irrésistibles  qui  le  mettent  à  l’agonie.  Saisi  par
l’impossibilité  de  cet  amour  qui  l’a  éreinté  et  détruit,
Richard  conçoit  un  nouvel  opéra  amoureux  d’une  puissance
musicale  inédite.  Tout  l’ouvrage,  par  l’irrésolution  de
l’harmonie tend à la révélation / libération finale, quand



Isolde rejoint dans la mort, Tristan qui a succombé.

La  mort  inextinguible,  l’amour  inépuisable,  la  nuit
consolatrice… inspirent ici une musique des sentiments qui au
moment de la création en 1865, confirme le génie inclassable
et réformateur de Wagner à l’opéra. « Mystique de l’union »,
rêve et songe fusionnés, étirements illimités et vagues d’une
torpeur sensuelle et coupable, Tristan und Isolde est pour
tout  metteur  en  scène,  un  Everest  qui  dévoile  les  vraies
visions  dramaturgiques  et  visuelles…  celle  défendue  par
Olivier  Py  à  Genève  et  pour  Angers  Nantes  Opéra  fut  une
expérience  inoubliable,  choix  esthétique  et  accomplissement
dramatique et lyrique de premier plan. Qu’en sera-t-il à Paris
sous  la  direction  de  Pierre  Audi  qui  a  déjà  réalisé  à
Amsterdam, un Ring sans beaucoup de souffle? Réponse du 12 au
24 mai 2016.

 

 

 

 

PARIS, TCE. Wagner : Tristan und Isolde
Nouvelle production

5 représentations, les 12, 15, 18, 21 et 24 mai 2016 – 15h,
18h

Daniele Gatti,  direction
 Pierre Audi,  mise en scène 

Willem Bruls,  dramaturgie

 

Torsten Kerl, Tristan 
Rachel Nicholls, Isolde

 Michelle Breedt,  Brangaine 
Steven Humes, Le Roi Marke
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Brett Polegato, Kurwenal
 Andrew Rees, Melot 

Marc Larcher Un berger, un jeune marin
 Francis Dudziak, Un timonier

Orchestre National de France
 Chœur de Radio France

(Stéphane Petitjean, direction)

INFOS & RESERVATIONS : visiter le site du TCE, Théâtre des
Champs-Elysées, PARIS

 

 

Toulouse. Théâtre du Capitole
;  Le  11  février  2015  ;
Richard  Wagner(1813-1883)  :
Tristan  et  Isolde,  action
musicale en trois actes sur
un  livret  du  compositeur
créée  le  10  juin  1865  à
Munich  .  Production  du
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Théâtre du Capitole (2007) ;
Nicolas Joel : mise en scène
; Andreas Reinhardt : décors
et costumes ; Vinicio Cheli :
lumières ; Robert Dean Smith
:Tristan  ;Elisabete  Matos  :
Isolde  ;  Daniela  Sindram  :
Brangaene ; Stefan Heidemann
:  Kurwenal  ;  Hans-Peter
Koenig : Le Roi Marc ; Thomas
Dolié  :  Melot  ;  Paul
Kaufmann,  Un  Berger  /  Un
Matelot ; Chœur du Capitole :
Alfonso  Caiani,  direction  ;
Orchestre  national  du
Capitole ; Claus Peter Flor :
direction musicale.
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Cette production maison de Tristan et Isolde
remonte  à  2007  lorsque  Nicolas  Joel  était
maître des lieux. Sa mise en scène est sobre,
laisse toute sa place à la musique et jamais
l’oeil  n’est  distrait.  Au  contraire  la
stylisation des éléments de décors esthétisant
le propos. Le grand plateau mouvant du premier

acte rend perceptible l’élément marin et la lente montée de
l’astre lunaire coïncide à son apogée avec la rencontre des
futurs amants et l’effet du philtre. A l’acte 2, le fond de
scène entièrement étoilé crée une nuit enveloppant les amants.
Le roc sur lequel est étendu Tristan à l’acte 3 puis le nuage
de  mélancolie  qui  surplombe  les  amants  fait  sens  :  leur
absolue solitude est évidente.

 

 

 

Fluide et beau Tristan à Toulouse
 

La  sobriété  du  jeu  d’acteur  est  compréhensible  avec  des
chanteurs si peu acteurs et chacun concentré sur son rôle
écrasant. Seule la Brangaene de Daniela Sindram  est actrice
sensible et accomplie. Le roi Marc de Hans-Peter Koenig  tout
de noblesse et de retenue touche visuellement par l’autorité
bienveillante de son jeux. Les beaux costumes aux couleurs
franches, sont empesés et ne permettent pas une grande liberté
de mouvement.

Dans  cette  mise  en  scène  plutôt  statique,  l’opéra  avance
pourtant grâce à une direction musicale très théâtrale. Claus
Peter  Flor  dirige  admirablement  cette  partition  fleuve
abolissant temps et espace. Lecture où le théâtre est roi,
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l’analyse fine de la partition permet des nuances exquises et
des couleurs instrumentales d’une grande richesse. Les phrasés
sont  intéressants  et  la  construction  d’ensemble  de  la
succession des trois actes est très réussie. L’orchestre du
Capitole est royal, capable de toutes les finesses possibles,
les nuances sont particulièrement creusées. La spacialisation
des cors et du cor anglais est magnifiquement réalisée.

 

 



Sur  le
plan vocal
l’Isolde
d’Elisabet
e  Matos
est solide
et
vaillante.
Elle
arrive  a
chanter
son
Liebestod
sans
faiblesse,
mais  sans
génie.  La
voix
puissante
est  sans
particular
ité,  les
phrasés ne
sont  pas
toujours
du  niveau
attendu.
Par contre
la
Brangaene
de Daniela
Sindram est de haute lignée. La voix a un beau métal ombré
mais la clarté du timbre par moments permet de comprendre
comment  cette  belle  cantatrice  peut  aborder  des  sopranos
dramatiques comme Sieglinde. Le chant est subtil avec des
phrasés nobles et un jeu de scène poignant.  Du côté des
hommes, incontestablement il n’y a eu aucune faiblesse dans la
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distribution. Le Tristan de Robert Dean Smith a un timbre
juvénile  et  brillant.  Nous  avons  connu  cet  artiste  dans
l’impossible  rôle  du  Kaiser  dans  la  femme  sans  ombre  de
Richard Strauss. La solidité de la voix, la beauté du timbre
et l’absence de vibrato rendent justice au héros sublime que
doit être Tristan. Par contre le jeu du chanteur est assez
inexistant.
Hans-Peter Koenig en Roi Marc est parfait. Beauté du timbre,
noblesse du jeu, subtilité des phrasés et perfection de la
diction. Tout est là pour que l’émotion naisse dans sa grande
tirade de l’acte 2. Stefan Heidemann en Kurvenal campe un
personnage attachant, la voix est belle et la diction nette.
Les petits rôle sont correctement tenus, avec une intense 
émotion chez Paul Kaufmann en berger. Les choeurs d’hommes
sont  impressionnants  de  présence  dans  leurs  courtes  mais
déterminantes interventions. Une belle production qui n’a pas
perdu en intérêt et qu’il a été bon de retrouver. C »est un
Tristan  fluide,  la  partition  si  troublante  déroulant  son
envoûtement sans heurts pour notre plus grand plaisir.

 

 



 

Illustrations : P. Nin
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